
1988 inaugure un joli trio, une série de trois millésimes 
avec chacun leur identité, qui conclut les années 80. Plutôt 
tardif, il présente des vins droits, marqués par le cabernet 
sauvignon dans son expression ancienne, avec des notes 
végétales ainsi qu’une certaine noblesse.

1988 est un millésime d’une grande fraîcheur. On le qualifie 
de sauvage, doté d’une grande droiture. L’année débute par 
des températures inhabituellement douces. L’hiver ne se 
montre véritablement qu’à partir du 20 février. En mars, le 
froid se maintient et retarde le départ de la végétation. Nous 
notons le débourrement de la vigne à la date du 20. Le mois 
d’avril est variable. À partir de la deuxième quinzaine, la vigne 
pousse rapidement. Mai est doux et souvent pluvieux. Ce 
printemps provoque une floraison précoce (première fleur le 
29 mai) qui se passe sous les meilleurs auspices.

L’été est assez moyen. Juillet n’est pas très chaud. On 
note le début de la véraison le 31. En août, le beau temps 
revient sans chaleur excessive. Cette situation conduit la 
végétation à perdre son avance. Jusqu’au 12 septembre le 
soleil brille puis le temps se couvre jusqu’à la fin du mois 
avec des températures basses pour la saison et un peu de 
pluie. Les premières baies de merlot sont récoltées à partir 
du 30 septembre, avec poids satisfaisants et un état sain. Il 
pleut fortement le 9 octobre mais un vent tropical sèche le 
vignoble et finit de mûrir les cabernets sauvignons.

Les vendanges sont la clé de ce millésime, où tout se joue 
sur la juste patience et le calibrage. Ne pas se précipiter, 
laisser les raisins atteindre une belle maturité aura permis 
de construire des vins droits, purs dans leur expression 
aromatique et dotés d’une formidable capacité d’évolution.

EN DROITE LIGNE.
1988

CHÂTEAU PALMER

Merlot 39%
Cabernet sauvignon 51%
Cabernet franc 8%
Petit verdot 2%

VENDANGES

Du 30 septembre
au 12 octobre 1988


